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ALBUM ARLES 
FRANCE - ARLES

La cité d’Arles s’est développée grâce à son commerce fluvial florissant. Devenue 
colonie romaine en 46 av. J.-C., elle devance Marseille, s’enrichit de monuments à la 
gloire de l’empereur Auguste et poursuit son ascension jusqu’au Ve s. ap. J.-C. 

ÉLÉMENTS CLÉS POUR COMPRENDRE LE SITE

La carte d’identité du site 

	≈ À l’instar de Marseille, Arles est un comptoir économique dès le Ve s. av. J.-C.

	≈ En 46 av. J.-C., César y installe ses vétérans et Octave en fait une colonie de droit 
romain

	≈ En 47 ap. J.-C., Arles devient capitale des Gaules

	≈ Ses arènes sont encore aujourd’hui un lieu de spectacle prisé

Focus géopolitique

Pour s’emparer de la cité de Marseille (en 49 av. J.-C.) qui s’est rangée du côté de Pompée, 
Jules César, proconsul de Gaule Transalpine, fait construire à Arles 12 vaisseaux de guerre. 
Vainqueur, il remercie la cité et les légionnaires qui lui ont été fidèles lors de la guerre 
civile. Il y installe les vétérans de la VIe légion en 46 av. J.-C. Après l’assassinat de César, en 
44 av. J.-C., Arelate trouve un nouvel élan grâce à Octave soucieux de rassembler, dans 
sa clientèle politique, les fidèles de son père adoptif, César. Le futur empereur Auguste 
fonde une colonie de droit romain, la Colonia Iulia Paterna Arelate Sextanorum. La cité 
située au départ de l’axe fluvial Rhône-Rhin devient prospère. Arles entretient un culte 
dynastique à Auguste et se développe tout au long de l’Antiquité.

Focus sur un monument du site

Bien qu’Arles soit la seule ville française à conserver les vestiges d’un cirque romain, 
son amphithéâtre, aussi connu sous le nom d’arènes, est le monument le plus visité. 
Construit à la fin du Ier s. ap. J.-C. sur ordre de l’empereur Domitien, l’amphithéâtre 
romain qui accueillait jusqu’à 25 000 spectateurs exigea la démolition de l’enceinte 
augustéenne. Il reprend le modèle du Colisée de Rome inauguré en 80 ap. J.-C. Les 
jeux donnés à l’occasion de fêtes ou pour marquer un événement important jusqu’au 
VIe s. ap. J.-C. comportaient des munera (combats de gladiateurs) et des uenationes 
(chasses). Au Moyen Âge, on construisit des maisons dans l’arène devenue une 
véritable forteresse, puis le site fut laissé à l’abandon jusqu’à ce que sa restauration soit 
entreprise au milieu du XIXe s.

CLASSES DE TROISIÈME ET PREMIÈRES GÉNÉRALE ET TECHNOLOGIQUE
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ENTRÉES PÉDAGOGIQUES

Collège - classe de troisième

Entrée du programme : « Vie familiale et sociale : Rome et les provinces »

Pourquoi l’auteur Ausone fait-il d’Arles « la petite Rome des 
Gaules » ? 

(Ordo Vrbium Nobilium, 8)

Comme d’autres villes de l’Empire, Arles est construite sur le modèle de la 
capitale : Rome. Après avoir noté qu’Arelate est destinée à des vétérans romains, 
on peut relever qu’à la fin du Ier siècle av. J.-C., elle est : 

	≈ entourée d’une enceinte délimitant la cité et percée de portes souvent 
monumentales ou d’arcs de triomphe ;

	≈ construite selon un plan orthonormé avec le forum au croisement du cardo et 
du decumanus ;

	≈ dotée d’un premier monument de spectacle : le théâtre. 

Aux IIe et IIIe s. ap. J.-C., son développement commercial, au détriment de 
Marseille, se traduit par un développement urbanistique relayé notamment par la 
construction de l’amphithéâtre, du cirque et de nouveaux thermes. 

Lycée - classe de première LCA / HDA

Entrée du programme : « Féminin et masculin dans la mythologie : représentations 
littéraires et artistiques »

La Vénus d’Arles

En 1651, on découvre dans les vestiges du théâtre antique d’Arles trois fragments 
d’une statue féminine, privée de ses bras et sans attribut permettant de 
l’identifier avec certitude. 

Pistes de questionnement :

S’agit-il de la déesse Diane ou de Vénus ? Le sculpteur de Louis XIV, en restaurant 
la statue, lui fait tenir une pomme et un miroir. L’a-t-il dénaturalisée ? 

Quelques éléments de réponse :

Sous Auguste, le théâtre est souvent dédié à Vénus et à Apollon. La statue peut 
être comparée à La Vénus de Milo du Musée du Louvre. Elle peut également être 
identifiée à d’autres Vénus : debout, le visage incliné sur la gauche, la chevelure 
ondulée en chignon séparée d’une raie, à demi-nue, un voile posé sur son bassin 
avec un déhanchement typique de l’art du sculpteur grec Praxitèle (IVe s. av. J.-C.). 

Pour aller plus loin :

Un portfolio peut venir éclairer la postérité artistique de Vénus.

https://collections.louvre.fr/ark:/53355/cl010277627
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POUR ALLER PLUS LOIN
	≈ Dossier enseignant « Urbanisme et romanisation à Arles » sur le site du Musée 

départemental Arles antique

	≈ Page dédiée à la Vénus d’Arles sur le site du Musée du Louvre

	≈ Fiche Histoire des Arts sur la Vénus d’Arles sur le site du Musée départemental 
Arles antique 

https://www.arlesantique.fr/sites/default/files/media_document/DE-Urbanisme_Romanisation-MDAA_0.pdf
https://www.arlesantique.fr/sites/default/files/media_document/DE-Urbanisme_Romanisation-MDAA_0.pdf
https://collections.louvre.fr/ark:/53355/cl010277986
https://www.arlesantique.fr/sites/default/files/media_document/Fiches_HDA_V%C3%A9nus_Arles.pdf
https://www.arlesantique.fr/sites/default/files/media_document/Fiches_HDA_V%C3%A9nus_Arles.pdf
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